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Resume - Les auteurs decrivent trois entolomes caracterises notamment par leur epicutis 
hymeniforme et tous recoltes dans la reserve speciale d'Ambohitantely, a Madagascar. 
Entoloma coeruleomagnum subsp. cyanater subsp. nov. est decrite comme nouvelle sous
espece d'un entolome originalement decrite de la Tasmanie. E. henricii est pour la premiere 
fois recolte hors d'Europe, tandis que E. velutipileum etait originellement decrite de la foret 
dense humide du Gabon. 
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Abstract - The authors report three Entoloma with a hymeniform suprapellis from the 
Special Reserve of Ambohitantely, Madagascar. Entoloma coeruleomagnum subsp. 
cyanater subsp. nov. is described as a new subspecies for a taxon that was originally 
described from Tasmania. E. henricii is here for the first time reported from outside 
Europe, whereas E. velutipileum was originally described from the rain forest in Gabon. 
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INTRODUCTION 

Nous poursuivons, ici, notre serie d'etudes concernant le genre Entoloma 
a Madagascar, debutee il y a deja 11 annees (EysAsartier et coll., 2001) . Bien que 
ce genre soit bien represente sur la « Grande-Ile » - nous avons pu etudier 
environ 85 recoltes -, il n'a ete etudie de fa<;on systematique que par Romagnesi 
(1941) . 

* Auteur a qui la correspondance doit etre adressee. 
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Nous decrivons trois especes caracterisees par un epicutis compose de 
cellules plutot courtes, presque spheriques, clavees ou lageniformes, mais toujours 
disposees verticalement, ce qui donne en coupe une structure palissadique ou 
hymeniforme. Ces entolomes sont parfois classes dans le genre Calliderma 
(Romagn.) Largent (Largent, 1994; Aime et coll., 2010; Karstedt & Capelari, 
2010) bien que ce dernier semble n'avoir pas, du moins dans sa definition actuelle, 
de reelle consistance phylogenetique (Co-David et coll., 2009; Baroni & Matheny, 
2011). 

La reserve speciale d'Ambohitantely se situe dans la region d'Anala
manga, a environ 140 km au nord-ouest d'Antananarivo, et abrite les derniers 
vestiges de la foret dense et humide du domaine central de Madagascar. Elle 
couvre a peu pres 5 600 ha, dont approximativement 2 730 ha sont boises avec la 
vegetation naturelle, assez fragmentee mais dont le plus grand bloc de foret 
originelle (d'ou proviennent nos recoltes) mesure a peu pres 1250 ha. Le restant 
de la reserve speciale, environ 3 000 ha, est constitue de plantations dispersees de 
pins et de d'eucalyptus, et de zones herbeuses (Langrand, 2008). Les feux incon
troles qui penetrent dans la foret, la coupe de bois et le paturage des zebus 
continuent a menacer ce dernier vestige de la foret pluviale sempervirente du 
domaine central. Pourtant, sur le plan mycologique, Ambohitantely s'avere 
extremement interessant et la foret originelle abrite une fonge exceptionnelle et 
unique a Madagascar: malgre de longues annees d'exploration mycologique, 
Ambohitantely reste la seule localite d'ou sont connus Russula tenuipilosa Buyck 
(une espece de la foret guineo-congolienne qui n'est connue que du type recolte 
il y a presqu'un siecle) ou encore Podoserpula pusio Reid, un champignon 
rarissime d'origine Gondwanienne tres ancienne (Buyck, 2002). 

MATERIEL ET METHOD ES 

Les recoltes ont ete photographiees sur le terrain, et decrites sur le frais. 
Sauf indication contraire les observations microscopiques ont ete realisees sur 
materiel sec et dans le rouge congo apres un bref traitement avec une lessive de 
potasse a 5 %. Les mesures sporales sont donnees en micrometres (µm): elles 
comprennent les minima et maxima mesures encadrant les moyennes en italique. 
Le quotient de la longueur par la largeur ( coefficient Q) est note selon les memes 
regles. Sur la planche de dessins microscopiques, la barre d'echelle represente 
10 micrometres. 

DESCRIPTIONS DES ESPECES 

Entoloma coeruleomagnum subsp. cyanater Eyssart. & Buyck, subsp. nov. 
Figs 4-6, 15-16 

Mycobank:MB 800581 
Diagnose : A typo lamellis roseis numquam violaceo-tinctis et pileo 

atroviolaceo vel brunneolazulino differt. 
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Figs 1-6. Entolorna calliderrnurn (holotype). 1. Spores. 2. Basides. 3. Epicutis. 4-6. Entolorna 
coeruleornagnurn subsp. cyanater - 4. Spores. 5. Basides. 6. Epicutis (dessins G. Eyssartier). 

Holotypus : Madagascar. Plateau Central. Reserve speciale d'Ambohi
tantely, pres d'Ankazobe, alt. 1500-1 600 m, dans une foret dense primaire a 
Uapaca densifolia et differents Sarcolaenaceae, le 5 fevrier 2008, B. Buyck & 
V. Hofstetter 08.339 (PC0085597). 

Chapeau de 105 mm de diametre, plan-convexe un peu creuse autour 
d 'un dome central peu prononce, irregulier, a bord un peu rabattu, tres mat, ride 
radialement au disque, bleu brunatre a bleu violace profond au bord. Lames tres 
echancrees, moyennement serrees, rosatres, a arete fortement erodee-denticulee. 
Pied mesurant 85 x 15 mm, a peu pres cylindrique, bleu azur a reflets un peu 
violaces, se tachant ~a et la de jaune assez vif en particulier sur la partie basale 
enterree, a la fois fibrilleux et tres finement mechuleux, un peu plus pale au 
sommet, mais dessinant juste avant les lames un cerne bleu violace sombre 
frappant. Chair assez epaisse, blanchatre ou jaunatre dans le pied ; odeur et 
saveur non notees. 
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Spores mesurant 7-8,4-10 x 6,5-7,8-9 µm, Q = 1-J,J-1,2 (n = 30), isodia
metriques ou presque, marquees de 6-7 angles plus ou moins bien marques. 
Basides tetrasporiques, cylindracees ou un peu clavees, mesurant en moyenne 
38-48 x 10-11 µm. Cystides absentes. Trame lamellaire composee d'un mediostrate 
regulier, d'hyphes aux elements n'atteignant tout au plus que 100 µm de long et 
de 8-15 (20) µm de large, melees d'assez nombreuses hyphes oleiferes,; sous
hymenium d'hyphes greles emmelees et ramifiees, larges de 3-5 µm. Epicutis 
hymeniforme a pallisadique, forme d'elements de forme tres variable, longuement 
cylindraces, claves ou lageniformes pouvant atteindre 80 µm de long par 5-10 µm 
de large, a contenu jaunatre souvent plus ou moins precipite (sur le sec), ou alors 
colores par un leger pigment brun intracellulaire diffus. Boucles abondantes sauf 
aux cloisons des elements de l'epicutis, ou elles sont rares, voire peut-etre meme 
absentes. 

Autre specimen examine : Madagascar. Plateau Central. Reserve speciale 
d'Ambohitantely, alt. 1 500-1 600 m, dans une foret dense primaire a Uapaca 
densifolia et differents Sarcolaenaceae, a environ cinquante metres de l'holotype, 
le 5 fevrier 2008, B. Buyck & V. Hofstetter 08.346 ( echantillon en mauvais etat ; 
PC 0085599). 

Commentaire: Avec ces recoltes, nous etions persuades d'avoir affaire a 
E. callidermum (Romagn.) Noordel. & Co-David (nos figs. 1-3), taxon commun 
en Afrique tropicale (voir Romagnesi, 1956, 1957; Romagnesi & Gilles, 1979) et 
deja recolte a Madagascar (Romagnesi, 1947), mais les spores sensiblement trop 
grandes et la forme et la taille des cellules du revetement pileique nous 
rapprochent definitivement d'E. coeruleomagnum, decrit de Tasmanie (Gates & 
Noordeloos, 2007). Ces differences, affirmees en comparant les descriptions 
originales, sont confirmees par l'etude du type de Rhodophyllus callidermus 
Romagn., qui nous a montre des spores mesurant 6-6,5-7,5 x 5-5,5-6 µm (Q = 1-
1,2-1,3). Neanmoins, notre recolte se distingue macroscopiquement d'E. coerule
omagnum par son chapeau a la fois plus violace et plus decolorant et, surtout, par 
ses lames pales, sans aucune teinte bleue ni violacee ce qui, assorti a l'eloignement 
geographique des deux taxons, nous semble justifier la description d'une sous
espece malgache. Notons qu'il n'est pas impossible que Romagnesi lui-meme ait 
confondu sous le nom de Rhodophyllus callidermus plusieurs taxons, dont peut
etre le taxon que nous decrivons ici : il note en effet, dans le 6e fascicule de la 
Flore iconographique des champignons du Congo (Romagnesi, 1957), « Espece 
assez variable par la couleur et le port. Les recoltes congolaises different de la 
recolte type par la cuticule non crevassee et par les spores parfois plus grosses», 
et donne comme mesures sporales « 6,7-11 x 6,5-8 µm ». 

Calliderma indigofera (Ellis) Largent ( syn. Entoloma indigoferum (Ellis) 
Sacc.) est, comme le rappelle Largent (1994), tres proche d'E. callidermum, et ne 
semble s'en distinguer que par son pied blanchatre, plus ou moins teinte de bleu, 
et par ses spores un peu plus petites (7-8 x 6,5-7,5 µm selon Largent, lac. cit., 
p. 31). Parmi les autres gros entolomes bleus a epicutis hymeniforme et hyphes 
bouclees, on peut citer Calliderma caeruleosplendens Largent, Aime & T. W. 
Henkel, a silhouette differente et spores plus grandes (Aime et coll., 2010), 
E. praestans Corner & E. Horak, a petites spores cuboi:des (Horak, 1975), 
E. marinum Corner & E. Horak et E. caeruleoviride Corner & E. Horak, tous 
deux cystidies, ou encore E. generosum Corner & E. Horak, a spores de 10-12 x 7-
8 µm (Horak, 1980). En Europe, le tres rare E. jennyae Noordel. & Cate est 
extremement proche d'E. coeruleomagnum et ne se distingue guere que par son 
chapeau d'un bleu different et par son pied blanchatre (Noordeloos, 1994; Gates 
& Noordeloos, 2007).). 
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d la trame . 9 Elements e h emens .• . t elements ym 8 Bas1des e .. . 7 Spores. · . 
E toloma henncu . . . G. Eyssart1er). Figs 7-10. n , . utis (dessms lamellaire. 10. Epic 
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Figs 11-14. Entoloma velutipileum. 11. Spores. 12. Basides. 13. Cystides. 14. Epicutis (dessins 
G. Eyssartier). 
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Figs 15-19. Entoloma coeruleomagnum subsp. cyanater in situ. 15. Carpophore. 16. Detail des 
James. Figs 17-18. Entoloma henricii. 17. Carpophores, 18. Detail des James. 19. Entoloma 
velutipileum. Carpophores in situ (photos B. Buyck). 
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Entoloma henricii E. Horak & Aeberh., Cryptogamie, Mycologie, 4 (1) : 21. 1983. 
Figs 7-10, 17-18 

Chapeau de 35-60 mm de diametre, irregulierement convexe, a bord 
rabattu et souvent mollement lobe, tres mat et tres finement granuleux sous la 
loupe, ochrace brunatre, gris-brun de come terne, un peu plus brun par endroits, 
apparemment hygrophane, ayant parfois tendance a se craqueler tres delica
tement, evoquant ainsi certains Dermoloma. Lamelles echancrees, assez espacees, 
abondamment interveinees au fond des sinus interlamellaires et meme parfois 
ridees sur les faces, beige rosatre ; arete ondulee, mais entiere et concolore. Pied 
court, de longueur inferieure au diametre du chapeau, de 25-45 x 3-5 mm environ, 
fibrilleux, beige brunatre pale. Odeur et saveur non notees. 

Spores mesurant 8-9,2-11 x 7,5-8,3-9,5 µm, Q = 1-J,1-1,25, sub
globuleuses, avec 5 (6) angles assez bien marques. Basides regulierement 
bisporiques ( quelques rares basides trisporiques ), mesurant en moyenne 
35-52 x 10-13,5 µm, un peu clavees ou plus ou moins cylindriques, parfois avec un 
etranglement plus ou moins marque a mi-hauteur. Cystides absentes ; on observe, 
sur l'arete des lames, d'abondants elements plus ou moins claves ou cylindraces, 
indissociables des jeunes basides, et surtout visibles lors de !'observation d'une 
coupe transversale de lames, sur laquelle ils apparaissent comme formant un 
bourrelet relativement uniforme ; ces elements se retrouvent, identiques, sur les 
faces des lames et sont simplement plus abondants sur l'arete. Trame Iamellaire 
compose~ d'un mediostrate regulier d'hyphes mesurant en moyenne 100-15 x 10-
30 µm. Epicutis strictement hymeniforme, forme d'elements claves larges de 
8-12 µm reposant souvent sur des elements plus courts, en tonnelets ; pigment 
brun pale intracellulaire. Boucles absentes. 

Specimen examine : Madagascar. Plateau Central. Reserve naturelle 
d'Ambohitantely, pres d'Ankazobe, alt. 1 500-1 600 m, dans une foret dense 
primaire a Uapaca densifolia et differents Sarcolaenaceae, le 5 fevrier 2008, 
B. Buyck & V. Hofstetter 08.097 (PC 00885600). 

Commentaire : En etudiant cette recolte, nous avons de suite pense a 
E. henricii E. Horak & Aeberh. (Horak, 1983), espece europeenne aux caracteres 
parfaitement superposables. Labonne description et la photographie donnees pour 
cette espece par Noordeloos (1994) et par Vila & Caballero (2009) sont edifiantes: 
meme port, memes couleurs, memes lames interveinees, memes spores ( certes un 
peu plus grandes chez ces derniers auteurs, mais la description originale de Horak 
donne des mesures superposables aux notres ), memes basides bisporiques ... Notons 
que Noordeloos (Zoe. cit. ), decrit un hymenium « very irregular, with filamentous, 
cylindrical and clavate basidioles, that sometimes resemble true cheilocystidia. », 
autre detail rendant parfaitement compte de nos propres observations. 

Meme s'il est toujours delicat d'utiliser le nom d'une espece europeenne 
pour une recolte realisee dans les regions tropicales, la correspondance est si par
faite qu'il est bien difficile de ne pas imaginer, ici, que nous avons affaire a un autre 
exemple d 'une espece tropicale egaree en Europe a la faveur des echanges intercon
tinentaux modernes. Rappelons simplement le cas bien connu de Clathrus archeri 
(Parent & Thoen, 1986 ; Parent et coll., 2000) ou celui, plus recent, de Favolaschia 
calocera, espece decrite de Madagascar et retrouvee en Italie (Vizzini et coll., 2008 

Entoloma velutipileum (Romagn. & Gilles) Noordeloos & Co-David, Persoonia, 
23: 174. 2009. Figs 11-14, 19 

Basionyme : Rhodophyllus vetulipileus Romagn. & Gilles, Beih. Nova 
Hedwigia , 59 : 473. 1979. 
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Chapeau de 10-15 mm de diametre, convexe, brun terne, mat et ayant 
parfois tendance a se gercer ou a se craqueler de fac;on concentrique, laissant alors 
apparaitre la chair pale (par temps sec ?). Lamelles adnees a un peu echancrees, 
assez espacees, blanchatres puis rosatres, a arete grossierement erodee. Pied de 
20-25 oo 1-3 mm, cylindrique ou presque, creme brunatre assez pale, se salissant 
de brun en sechant et a manipulation, fibrilleux-strie, assez luisant en sechant et 
un peu pruineux-floconneux sous les lames. Odeur et saveur non notees. 

Spores mesurant 8-9-10 x 7-8-9 µm, Q = 1-1,15-1,3, subglobuleuses, avec 
6 (7) angles assez bien marques. Basides tetrasporiques, clavees, mesurant en 
moyenne 30-40 x 10-12 (13,5) µm. Cystides abondantes sur l'arete des lames, mais 
ne la rendant pas totalement sterile, souvent groupees en bouquets, le plus 
souvent lageniformes quoique aussi simplement cylindracees, mesurant 47-60 µm 
de longueur et 9-14 (17) µm de large dans la partie basale ventrue, 4-7 µm dans 
le col lorsque celui-ci est bien differencie. Trame lamellaire a peu pres reguliere, 
composee d'un mediostrate de tres longues hyphes de plusieurs centaines de 
l}licrometres de longueur et pouvant atteindre 40 µm de diametre, incolores. 
Epicutis parfaitement hymeniforme ( evoquant en cela les revetements des Pluteus 
de la section Cellulodermi), compose de cellules regulierement clavees, mesurant 
par exemple 30-70 x 15-35 µm, colorees par un pigment brun vacuolaire. Boucles 
abondantes partout. 

Specimen examine : Madagascar. Plateau Central. Reserve naturelle 
d'Ambohitantely, pres d'Ankazobe, le long du sentier botanique, dans une foret 
dense a dominance de Uapaca densifolia, Sarcolaena multiflora et Leptolaena 
multiflora, le 24 janvier 2000, B. Buyck 00.0774 (PC 0088447) . 

Commentaire : Parmi les nombreux entolomes cystidies a epicutis 
hymeniforme ou pallissadique et a hyphes bouclees qui ont ete decrits (voir 
Romagnesi, 1941; Romagnesi & Gilles, 1979; Horak, 1977, 1980, 1982, 1983 et 
2008 ; Largent, 1994 ; Noordeloos & Hauscknecht, 2007; Noordeloos, 1992 et 
2004; Gates & Noordeloos, 2007; Aime et coll., 2010), c'est sans doute 
E. velutipileum (Romagnesi & Gilles) Noordeloos & Co-David, decrit du Gabon, 
qui s'approche le plus de nos recoltes parses dimensions, ses couleurs, ses spores 
de meme taille et de meme forme, enfin par la structure de son revetement 
pileique. Il est vrai que certains points, que nous considerons de detail, distinguent 
un peu la recolte gabonaise de la notre : son chapeau est en effet decrit comme 
« n'ayant pas tendance a se craqueler » et ses cystides, « fusiformes ou lageni
formes » , semblent avoir un col un peu plus grele que celles des exemplaires 
malgaches. Comme il nous semble difficile de se faire une idee precise de la vari
abilite d'une espece sur une seule recolte d'un seul exemplaire, il nous parait 
probable que la description originale n'en rende pas suffisamment compte pour 
gener !'interpretation que nous faisons ici de cet entolome. Entoloma velutipileum 
se reconnait done facilement a son chapeau brun, tendant parfois a se craqueler 
de fac;on concentrique - traduction macroscopique de la structure singuliere de 
son epicutis - , a ses spores de taille moyenne, subglobuleuses, a ses cystides 
marginales abondantes, souvent lageniformes, enfin a ses hyphes bouclees. 

Remerciements. Nous tenons a remercier tout le personnel de la Reserve speciale 
d ' Ambohitantely pour leur accueil chaleureux et !'aide sur le terrain. 
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